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COM KM LIS piqûres ne

EPICIER et BOUCHER . mmmm,MOUCHES Eï
DECOUVERT PAR

COIN DES RUES

Primrose et Cambiddge
Le public trouvera toujours à mon ma

gasin des Épiceries de premier chpix, et à 
mon étal des viandes de jiremière; qua ilé 
et des pins fraîches.

On 1res exécutés avec promptitude.
Klfets liv-és à domicile.

iifn (Missionnaire.

ING0U1NIFUG
JJ D|i>êt en gros •

f 55^ Hue Sussex,
, w, Ottawa

y A Tirtnblaf/
^gent ^néral

ïouuker

Demandez-le 
à votre marchand.

* ,VNOUVEAU mi’Htm aMtà28 cto 1A 
HOÜTMLI.K

Repas <t toutes heurts,
l4Üè RUE SPARKS.

T1BLE DE 1ère CLISSE.
Ameublement de Chambre a

!
AVEC,

L in ;h à Midi, 5 bill' ts pour $1 00 
GUSTAVE CHKVRIEH.

Propriétaire. DESSUS EN MARBREOttawa, 12 mai, 1886.

LA MAI HIM A C HORE
de l’époque ; quelle csl-^le 7 Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la Aimable lecteur oonaiddiç* les avantagqif (TfacheUr vos

3SÆETJI3T ES
AUX ENTREPOTS DE VâlIÉÏf 533 ET 530. RUE SUSSEX

44 New Williams ”
qui tient le haul du marc hé.

Mesdames, exnmiiiez IA avant 
d’aller acheter ailleurs. JOSEPBBOYDBNVendue seulement par

C. McDIARMID,
163, rue Spjuk.

Ottawa, 11 mai, 1886. la

Chemin he fer Canadien ov ^ciliijiir
L ÜNf] "cuURTie GDÉRISON certaine « 3 Jours Médicament

PARIS — 7, Boulevard Bcnain, 7 - PARISKKTRL dAtots BAM room les bonnes ruuuciu bd CANADA

Ottawa, Québec
ET MONTEE*!..
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Il 60 Années; de succès IJ...
m

IIfll! SIROP JOHNSON O
■■ A Ml.PAO osa HBH s
O

HQ« »
(Extrait de pointa d'Asperges composé)

Préparé selon la formule du Professeur BROUSSAIS
Médicament autorisé par lo Gouvernement Français, sur le rapport ^

du D1 MARTIN-SOLON, au not» do la Commission de l’icsdômte de làdeeins, contre : ■
Maladie» du Cœur,

Maladie» de» Bronche» et du Poumon,
Maladie» de» Articulation» et »

Trouble» de la Circulation tendant à VHydropisie, *
M. JOHNSON ■ obtenu du Gouvernement Français un privilège excluait poàr la vente et U £ 
préparation de oe Sirop, dont l'nttlltè s été tellement reconnue qu’il a, pur uolv eutbentique, pria ■ 

g parmi lm médloementa qu'on Age transmet* un autre âge.

M
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OL visse Ottawa ...

rr à Montréal. 

Arr. à Québec....
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ia m 6 30 s
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Unisse Québec 

Laisse Montréal. 9 00 

Arrir» à Ottawa _____
u Elégants chahs Valais

sont attachés aux V ains de vitesse 
entre Otiaw.- et Moptréa-

Connections a Québec pou Halifax, St. 
lean et tous le? points sur le chemin de 

Inlercploni.il.
Connections à MunlréaJ avec les trains 
chemins de fur pou. Doit au.l, Boston, 
tous les points de la Nouvelles-Angle-

F 00
Z sU ™cB U

I"ambrai de / Institut de France.
Eviter les Contrefaçons, exiger la signature Johnson lOISARB et sur chaque 

flacon le timbre de garantie de 1UNIOM des fABRIGANTa

!eoeoe<>eoeoeoeoe<>eoeoeoe<>'<>e<>eoeoeoeo

DELETTBEZ I
64, 6a, Rue Richer, 64, »6

CRËATIOR PARIS NOUVELLE

"XONDS ÊLÊQâAT

terre.

SECTION St LAURENT ET OTTAWA
'iEis.se Ottawa
Ga e Union).......  7 00 a.m.
trr. à PréSCOtt— 9 45 a.m.
Laisse I re^cvU..,. 7 0 - a.m.
Arr à Ottawa....10 OU a.m.
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SUAVITÉ
conoentratio

@ CRÈME OSMHEDIA
AAVOTV, EXTRAIT 
EAU de TOILETTE K

POUDRE DE RI* I
COSMÉTIQUE, BRILLANT! 
HUILE, POMMADE, V1NAIO

4 05 p m.
2 05 p.m* 
4 10 p.m-

Conneclion par le bateau entre Hresooti 
et Ogdei sburg pour tous les trains*

La séule ligne directe pour New-York.

M

Ration nolle

MÈRES - ENFANTS MORBICES-CORVALESCEIIS 
t.l'iiq, fell l’hoMphntlne Fallïrem 

PARIS, é, Avenue Victoria, 6, PARIS
tout», lia bonnti Pharmacist

La nouvelle ligne entre Ottawa, 
dt l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 
L’Kx press du jour quille Ottawa à 12.35 pn> 

“ “ Arr. à Toronto à >.5ü pm
“ du soir quille Ottawa à 11.40 pœ 
“ " Arr. à Toronto à 8.30 an,
44 du jour quitte Toronto à 9 25 an 
44 “ Arr. à Ottawa à è.25 j n
44 du soir quitte Toronto à 8.00 pu 
44 “ Arr. à Ottawa à 4.38 an.

Chars palais élégants sur les trains dt 
» jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Bm th’s Palis poui 

rocàvtlie et le. cbeWO de fer du Grand 
fronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
tnd Black River et ses nombreuses coi 
nections pour le sud et l’eet.

Ligne directe pour Chicago et tous 
points à l’ouest, sud-ouest et nmd-ouest.

Pour les billets 
Sièges dans le 
iéperl des trains pour le haut de l’Ottaw 
et toutes les autres stations locales et au
tre. Informations concernant les passager* 
s’adresser au bureau des billets.

■fir 42 KDE &PAKKK ’tW 
Ü. McNICOLL 

Agent général des passagers.
PARKER,

Agei t de Billet.
W. WHYTK

Sunniendant-géuPr*

Toronto
:

du Canada.Dipôta dana

-

sa®La Parfumerie 0SMHEDÎÀ «aire à cl
BBS flO*LKS pLlBKTO 

~DârOT» DABI TOUTM LM fHIECIVALt* fH AVACHI.
- ,/•

Poudres de Condltlou d'Alexander
BODIèEH POtKIes ROGNONS

KT AÜTRK8

MEDECINES CELEBRES

, le prix du passage, le 
char-salon, la taible d

Voitnrcs! Voitures ï POUR USB

Clievaiax
AasNT à Ottawa Ç, STIiATTON. 

Coins des rues Dalhousu et Suint*Patrick
A VIS.—Les médecines ol-deesus, célô 

LA bres dans tout le Canada pour 
efficacité, ne se trouvent que chez M. G. 
STRATTON. Je mots donc lo public et 
gante contre le* contrefaçon*.

Vollires ««avertea ou decouvertes, 
Phaétoas, Reckaways, Express, 

Chariots à pain, ele„ etc.,
faits à ordre, avec soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 

de la main d'œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

VANHORN K,

T ALEXANDER.
peut aussi obtenir Particle vé- 
v LAPORTE, rue Rideau ; 
A FILS, rue Wellington ; 

ÇRB, rue Qqeeh,ouest.

NOUVEAU MAGASIN

PETITE VEROLE! N. B.—On 
niable chez 
GOODALL 
et DALGLISH A FRK

du travail

Mes marqua peuvent être effacées.

ALFRED MATHIEU,
No. 380 rue Clarence* OUuw

24 juillet 1885, la

Maison LEON <£ Cie.,
51 Tottenham Court Road, ) LONDRES, 
202 rue High, Stratford, j Angleterre

Pnrftmrnra de H. M. I* Reine,
Ont inventé et patenté cette préparation,

DE

PEINTURE et «SERIESAux Inventeurs
L’OBLITERATEUR I 60,000 ItouL-iuix «le Toplu- 

nerle* «1«S dernier» goûts viennent d’êtic 
rejmiar le souielgeé. ties Tapi.series, 
nouvellement importées, sont truies de 
nouveaux desseins, et se vendent 
prix tirée modérés. 1
l’cintti

ItiHU

J. Coursolle & Cie.,qui efface les marques de la petite véroh 
poor toujours. Sou application est simple 
et inoflem ive, ne cause aucune doule: r n 
inconvénient, et ne contient r en d’un ca 
actère nuisible Prix : $2.50.

Cheveux Niiperflux.
Le remède épilatoire de LEON et Cie,
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes. Re
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.

SollicUemt de Brevet I if Invests s 
Dessins île Fabrique, Marqua 

de Commerça et de Bois 
Agent*, et Cerre^eeduto in EUur 

Date, en Angleterre et en France.

J. COURSOLLE & Cie., 
Chaubr* Victoria, 

ŸM-v* e bureau de. Brevets,

iMKÈHnlICK, Pinceaux, m 
Chftwnirn, Verni», etc. _ *
ISfOKTIMRNT COMPLET, 

l-eintores dél.Véofc prèles h poser, 
de toutes les couleurs.

No, 108 Rue Rideau,
Vis-à-vis le magasin de T. Birkelt.

AS

J.-Bfce. DUFORD.B H.—Bolls M. 
14 Pév 1883

*
21* ne Trraiont, Bouton, Nmm. 16 avril 1P86—3m

21 sept. 1885—la.

EAU ET FED 
nueiimits

imCMNBtSES DE FANTAISIE
De toutes sortes, endommagées par 

le feu, l’t au et le déméuage- 
meut, eu vente à

Grand Sacrifice!
—-AUSSI------

LUNETTES

«

De première qualité à grande ré
duction, chez

L. N. DORI ON,
ico hue naiNCiPALB, hull.

PRO lESSIOXS KITE'

~OTl A WA

CARTES

Sailli et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS 

ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 26 rue Sparks, vis-à-vis 

1*Hotel Russell.
A. A. ADAMJ. A. VALIN,

M. Adam, membre «lu barreau «"e Qué
bec, s'occupera aussi des affaires »equ<’- 
rant son attention dana nette province.

Dr Alfred Bavard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne tésidence du Dr Prévost

L; A. Olivier
AVOCAT

tureau.—Encoignure des rues Rideau ( 
Susse*, Block d'Egieson, Ottawa, Ont. 

ARGENT A PRETER

Dr J Nolln
CHIRURGIEN-DENTISTE.

K lève du Collège Dentaire de Philadel
phie, Itçenci * pour la Province d« Qué

bec, et di lômé du “Royal Cdl- 
lege of Dental Kurgtons” 

d'Ontario,
Coin des rues Rideau -1 Sussex

Heure* de bureau : 9 à 5

Dr L. Uoyleiix Vrryw-t
132, Ru*' J>4-ly. Ottawa.

HEUR S DE BUREx U^ ; 8. ô 10 a.m.
. J. à 3 p. m- 
6. à 8 p m.

j*AC«!ougull, Blattlois 'll A Be court,
A V< Kl ATS, PliOGUR» UBS 

Ontario cl Qnéb- o.
"8cout*b Oat rio Uhambar*” coin de« 

Spark* «t Blgia, Ottawa.
Hou. WM. MAODOUQALL, Q. R.

Fbanx M. Màcdodqall.
Bilooübt, L.L. M.N A.

Dr (1, G. Sliukheene
DENTISTE

>1, le Dr C. G Stackbou e, ebirurgi' 
dentiste, tient Bon bureau au No 161 
vpaika et a sa résidence 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait le* dente sans causer 
le douleur à son patient en se servant du 
gaz aitrîque oxidé dont 11 fait nue spécialité.

privée au No 258,

CAMTF8 PE0FESS10 èM$BLLE8
HULL

Paul T. C. Dumale
INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 

ARPENTEUR FÉDÉRAL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites k bois, te-rains mi
niers, division des lots de fermes exécutée 
àtu conditions les pins faciles.

Bureau : -Hôtel de vilP*, Hall. Béei- 
King’s Road, Hull.

P. Tlios Drslardins
NOTAIRE PUBLIC

S crélaire trésorier du comté (f Ottawa 
Eqrean et résidence : 117 rde Principale 

Hull Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

J. Malcolm McDougall, B.U, L.
Avocat, Precurenr et Solliciteur. Aviseur 

légal du comté d Ottawa.
RU* MAIN, AYLMER, P. Q.

Beehon et Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Null
L. N. Champagne, L.L.D.A Rochon.

M. Telre ati, Molaire.
Bureau < l résidence : Rne Principale, 

Hull, près du Bureau de Poète.

GEORGE THOMAS
EPICIER,

85, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

T 'A<SOIlTtMRNT LIS PLUS COM- 
JLj | let et le meilleur marché d’Kpice- 
rtes, Vins, Li.|ucurs, Tabacs et Vatsselks 
dans Hull.

7SPCigares de choix une spécialité.

et les jeunes gens se serraient les mâiqS 
en silence.

—Chacun d’eux savait ce que signi
fiaient ces bruits étranges, terreur nou
velle ajoutée à celle de la toumen* 
te et de la nuit.

Tout k coup, émergeant d’un ilôt de 
nuages la lune ee montra blanche, lumi
neuse, plus brillante qu’elle n'eet jamais 
dana notre ciel d’Europe, et ace clartés 
tombant en larges nappes sur la mer, 
montrèrent dans toute son épouvante un 
terrible spectacle.

Va violent combat ee livrait dans l'àme

«K; *is=.sï.i:
dont a avait reçu tent de Itteuve. de dé- formaient une de. princi-

âSÊSSiiSaSfasgMSw: 
5Sas#tt^fS. sna SSSa

i n il J 40 passait guère de nuits sans qu on leur
àprp™ûnFeSr,^:;°atr 8rn?‘i,rz
de£paire.detamea‘Çov^neeu^

santea emplirent la portion pontée du riwv^ilM
bafeto. fqoatre tnaene. eédul& pav lm coupables manquaient, le
EXive^IrruTude,^

r^^sntm^tf.K3Miwo “mi^tr^^vSr i:
et Dmu nageaient dumnt l. jour. blessé dont les révélation, auntit pu les

Le capitaine laissa ses ordres à Pedro. 1>erdre. On vivait à cette époque dans 
—-Ami, lui demanda oelui-cfo avea-vous un tourment capable do causer de 

bien réfléchi ? l’ivresse aux plus calmes. Los fureurs
-On ne réfléchit guère quand il s'agit de la guerre, lit passion de l'or, l'amour 

de son bonheur. du jeu, le dédain de la vio se trouvaient
—Il y a 1 honneur, plus cher que le ^usaés h outrance, chez des multitudes 

bonheur, ami. . d’aventuriers venant chercher aux Indes
—Nul ne doutera jamais du mien. des chances de fortune, ou la possibilité 

Ne quittez-voue point votre poste ? de faire oublier des fautes de jeunesse. A
-Je vous crois aussi brave que je puis cfité des gentilshommes sa battipit pour 

*®*ir®* Dieu et le roi, à côté des prêtres 'poursui-
Sepulveda, votre chef vous hait. Vont-les conquêtes évangéliques au milieu

—Je veux lui dire en face que je parta- des périls de tout genre, se glissait une 
go sa^haine. armée de soldats de hasard, de spadassins

—Dieu sait si je la trouve justifiée ! et n’ayant d’autre légitime qu’une rapière 
cela ne m’empêche pas de fcrciutyer pour ramassée au coin d’une borne, et 
vous- • servaient dans le nouveau-monde

—Dieu seul sait comment nous devons bitudes qui les avaient portés h s’expatrier 
mourir., dit Luis avec une mélancolie de l'ancien. En quittant la nuit Les maisons 
profondre je me fio,^ sa bonté .coirimo à sa de jeu, des querelles s'élevaient fréquem- 
justice. Oui, vous avez raison. Pedro- "ment au sujet do la légalité du gain ; on 
Sépuîvéda m a confié la garde ae la forte, dégainait sous une lanterne, h l’angle de 
reeso, mais pendant ce teinj« il essaie de hi rue ; celui qui tombait* était porté par 
m’enlever ma fiancée, et celle-là j’ai juré survivants sur le 
devant Dieu de l’aimer et de la défendre.. uarüeasus le bord,
\ eillez sur Diu, Pedro, vous êtes brave, paient ; et le lendemain une place rouge 
voüé m’aimez. Ceux do mes camarades qui 8ur ]e pavé, indiquait seule la place do la 
me connaissent devineront qu’une raison ]utto.
puissante m’oblige à partir.. Au revoir ! . Lc8 gigantesques et redoutables vauriens
si Dieu ne permet pus que nous nous re- savaienlihquellehouroillvurétaitpt.Hsiblede 
trouvions on ce monde, n’oubliez pas celui compter suijune proie ; quand elle seïaisait 
qui fut votre ami. .... , trop attendre, ils se livruiont!entne eux de

Les deux jeunes gens s etreiguirent for- gigantesques batailles. Ou ne voyait alors 
tement les mams.puis ils restèrent durant 8Ur lel>ord de la mer qu’un .assaut moni- 
1 espace d une minute, les yeux dans les txueux do bêtes affamées, un fourmille- 
yeux, sentant monter un attendrissement moift do co,^ squameux, de mâchoires 
profond ; cet indéfinissable attendrisse- ()Uvertes puis subitemet refermées, des 
ment de 1 adieu, qui, peut-être, doit être jete de gang roulant sur des ventres b!an- 
éternel. Falçam s arracha des bras de châtres. Des cris, des gémissements, des 
Pedro, et, franchissant rapidement la plaintes se mêlaient. Les queues articulées 
porte de la forteresse, il gagna la rive, 8onnajent 8ur dos écailleux ; des fracas 
«lut* d un rocher dans la barque, ou déjà d’armures retentissaient, des eWmemenU 
1 attendait Dimz, puis, saluant d un «1er- de dents frappaient l’air. On eut dit que 
mer regard le fort de Dm et ceux de ses je8 monstres,quittant leur retraito,allaient 
camarades qui assistaient à ce départ 8ti répandre dans la cité emlormie, et l’em- 
aussi imprévu que dangereux, il s assit plir de leurs troupeaux affamés, 
dans le canot et dit aux lascars : Dhxbs et Falçam comprirent vite quel

—Nagez . horrible danger ils couraient. Les Indiens
CeUx-ci se pencheront sur les rames, et connaissaient le cri des aligatora, mais ils 

la petite embarcation profitant d une em ignoraient le nombre de ces ennemis re
belle s’éloigna assez rapidemesit de la for- doutables, et Falçam et 
teresse. Elle ne fut bientôt plus qu'un moment, maniaient deux des rames, se 
P0"1.^. I*,ur I e<]ro> et’ lorsque tomba ht com-baieiit le plus possible, tentant de se 
nuit, elle onvôlopfwixlans ses vôtre* mysté- dissimuler aux yeux clignotants des am- 
rieux et la barque ballottée jiar les ondes p}libiee. Un des lascara, debout à l’avant, 
et les deux amis «jui rainaient à leur tour m,0 rame en main, afin de s’en servir en 
ahn de permettre aux Indien» de se repo- Kuijje de massue, surveillait d’un regard 
ser. Pendant deux jours, un'eût dit tjuo mmpli d’éjsiuvante la foule grouillante 
lo ciel protégeait Falçam et l>iniz ; la ten - des alligators
I>ête faisait trêve, et bien que la vague de- Témpés dans leur espérance de recevoir 
meurâfc forte, il était possioly ^d avancer. de la jU(jtice oU du hasard une proie con- 
Mais le troisième jour un vêtit tenable les Vuit^f eem-ci quittèrent le quai, et s'ap- 
lit tournoyer sur 1 abîme, èt^ Mit au prix j>rwJhèifent du canot. Diniz tendit sou poi- 
de mille efforts qu ou parvint h vider 1 eau gnard à un des lascars, le second prit un 
dont la barque s emplissait, 11 fut impos- pitiU aiguisé qui pouvait dans see mains 
sible à Diniz, a son ami et aux Indiens de âevenir une arme redoutable, tondis que 
goûter une seule heure de sutttmm» ; <Tua- ,0 dernier, plus mort que vif, se roulait au 
tre d entre eux maniaient 1 écope, tandis fond de l'embarcation, en se reoomman- 
que les autres raniamnf- Lee vivres pre- dantà Yama, le dieu de la mort. " 
riaient un gout détestiiblp au qmtact de ^ ^ aurait pu aborder à l’endroit 
1 eau salée Heureusement les passagers où elle se trouvait, si une masse grouillan- 
avwenfc à bord ut» petit baril de vm. Il ^ ne se fût placée entre elle et une ligne 
suffit pour les soutenir pendant trois jour- ^ navires communiquant à la terre par 
nées. Si le tempe avait été favonible, ils des sortes de ponts volants. Il était impoe- 
aunuent gardé 1 esjioir darriver, prochai- eibie do franchir l’espace occupé par les 
tiemei.h h fïon, mais la tourmente augqicn- ^^0*, et déjâ ceux-ei, griewantsur le 
to, on perdit unedes rames. On avait ou dos des autres, s’efforçaient Atteindre le 
heureusement la précaution d en emporter câ|)ot
doux paire», mais tout devient in.midtude ^ prelnier „ui «fonç, dénia dan. 
et danoordans la situatiun oh * trog- Jb bordée du bateau «fut un coup d'a- 
vtüentleenavo^teur. L*, laecr» effre/de viron ai terrible, «ju'il plongea étourdi, 
fatigué., udauies, privé, de eoetmÿ, fer- entraînant b sa suite uhe troupe d'amphi- 
ement entendre do souries platntee. Lee -biM Maia d.autres roventitmt* et la 6af- 
encuragemenk ., ayant plu» le jwyptr allait te trouver «Millie de» deux 
de rembnter leur cbumtÿe,- falçam et Dtpix «etée Ma foi., quand Falçam rejetant » 
eurent recours aux Pendant rame dé^r.nau, inutile, eaitit dans le fond
quarante heure., leepotr de toucher <ita du canot un grappin d'abordage muni 
grosse «qnme dn orlepr rendit la patience ; d'u„ long filin, et, le lançant danTleé ma
nia.» la cTOinto de h;mort I e.nm.rt. enr nœuvr61sdu navi70 lepluTproche, U cria b 
1 avanceetlksoif daejouissmices. ils profère son r
rent de. plainte, au.vieagewût dj «dur- U c,*ie, Diniz, et auis-mtd,
doe memtcu» drmte: Fa|ç«pn et Dmiz j, ,le nou, ^ qne ce moyen de salut
«e trouvaient mieux armé, que lee In- Sampeyo a'emprenn de «tivto la conseil 
diene, mats ceux-c, étatent quatre contre de Fal et rens lettre mains réunies la 
deux ; de plue*pouvaient daMnne hèu- çoriere roidit bientôt Avançât alors 
re oit la ■ oolèro ' arryve «u fiiVtoU de avec lenteur, suspendu, au-deeeu. de l'a- 
la lobe, se SMvtr de leur, rentre en gmee bîme, reniant au-dereou. d’eux la fétide 
de rnaSBue. A chaque in.tant la discorde haleine dre crocodile., ito re trouvèrent 

pouvait «chreger en rixe ean- bientèt bore de leur portée.
—A votre tour ! cria Falçam aux las

cars, saisissez le câble, et suivez nous..
Deux des Indiens réussirent A imiter la 

manœuvre des jeunes gens ; le troisième 
venait de saisir la corde, et se trouvait sus
pendu entire le canot et le navire, quand 
prenant son élan, nn des gigantesques 
sauriens lui coupa les deux jambes d’un 
seul coup de mâchoire. Des tronçons mu- 

jaillit un flot de sang, et, vaincu par 
la douleur, le lascar laissa échapper le fi
lin auquel il s’était cramponné. Il se fit 
alors un épouvantable mouvement au mi
lieu des terribles amphibies. Ceux qui ne 
purent avoir part au dépècement de la vic
time se nièrent sur les alligators voisins ;

lutte acharnée ensanglanta la baie, et 
les vagissements des sauriens allèrent por
ter l’épouvante dans l’esprit de ceux pour 
qui cette nuit était une nuit d’insomnie.
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—Je le ferai,répondit Sampayo ; depuis 
toon départ Lianor est plus seule que 
jamais ; Pantaleoue ne suffira pas à la 
défendre.

port do (ioa, et lancé 
los crocodiles sou-

Diniz qui, on oe

survenue
gift h te.

Heureusement une brise légère poussa 
la barqué Vers Goa, et il devînt possible à 
Falçam et à Diniz de croire que n lende
main ils toucheraient Au port.

Cette fois encore leur espérances se 
trouvèrent déçues. Ils ne s effrayèrent 
point do perdre quelques heures après 
Avoir Attendu.tant dé'joura. Ils- auraient 
même souhaité entrer a» matin dans la 
ville, mai# ce fut au milieu de la nuit 
qu’ils se trouvèrent près de la côte.

En ce moment un brdit étrange, et qui 
fit courir sur la peau des lascar» un fris
son d’épouvante, s'éleva dans la baie où 
les voyageurs pensaient attpnïr. On eut 
dit les vagissements d'une multitude d’en-' 
fan ta nouveaux-nés. Puis au milieu de ces 
cris plaintifs qui, dans la nuit, semblaient 
doublement sinistres, on distinguait des 
froissements secs et durs semblables à 
à ceux que fêtaient en se heurtant des 
cuirasses de fer.

La lune était alors cachée sous un amas 
de nuages. Le canot demeurait immobile, 
Les lascars, pris d’une étrange terreur, 
n’osaient plus faire usage de leurs rames,

tilés

(A continuer.)
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